




Jorge La ... elll 

Thème~--" 
d ' . d ' h . Ce n'est sans doute pas par hasard que les thèmes 

aUJour Ul. d . Il d . . d"' " 

de 

e cette saison rappe ent es sUjets qUI Ont eJa ete 

t h ème 5 abordés, sur un mode différent, au Théâtre national 

. de la Colline. Cela éclaire le sens de notre projet, 

t 0 U J OU r 5 qui occupe une place singulière dans la vie nationale, 

et européenne; choisir de bâtir un théâtre d'auteurs, 

et d'auteurs qui soient nos contemporains. 

Le théâtre de notre pays aime à célébrer le passé. 

En nous privant de ces "gloires" dont on 

ose rarement médire, nous n'étions poussés 

par aucun masochisme, mais par le sentiment 

d'une nécessité, de l'urgence de combler un retard. 

Certains dramaturges qui OIit été pour moi 

formateurs et initiatiques (O'Neill, Pirandel!o, 

Claudel, Tchekhov, Brecht, Genêt ... ) ne figurent pas 

parmi les "élus" de la Colline. Choisir, c'est indiquer 

le sens: une Colline idéale serait celle qui n'offrirait 

que des créations; en se fixant la tâche de découvrir, 

d'explorer une dramaturgie de l'interrogation, 

de l'enquête, du questionnement, le théâtre affiche 

son désir d'être au coeur même de la cité. Là où les 

tempêtes de la pensée font souvent rage. Là où se 

lèvent les ferments d~ racisme et de l'intolérance, 

là où se boit goutte à goutte la placide impression 

d'exister, et la douloureuse potion de solitude. 

Cité, symbole moderne de la liberté étouffée, 

vampirisme social, soif d'impossible. Le chemin de 

chacun croise le tourbillon des autres. Les cris et la 

peur rencontrent l'angoisse de vivre, la joie de rêver . 
.. / .. . 



L'appareil impitoyable de la justice victorienne 

se déchaîne sur Wilde, son irrévérente intelligence 

est soumise à l'épreuve du cachot. Robert Badinter en 

tire un terrible constat d'injustice. Pour Hofmannsthal, 

certaines épreuves, comme la guerre, vous marquent 

à vif et pour toujours. Le reste -y compris l'amour- fait 

panie du jeu socia l dans la grande comédie (artificielle) 

de la vie. Michael Ondaatje rappelle une autre violence, 

plus mythique et plus primitive, pour en faire une 

parabole de celle qui à force d'être vécue nous est devenue 

impercepti ble. Pour le jeune Serge Kribus,la violence 

est un mécanisme de défense sociale, le bras armé de 

l'intolérance, qui fra ppe quand on s'y attend le moins. 

La comédie se métamorphose en méchant conte de fées. 

Chez Fassbinder, la vraie violence est celle de l'amour: 

qui paye le plus? Comment maîtriser la soif de l'être 

aimé, accepter cene dépendance? Nous plongeons dans 

une autre tension avec Bond : l'homme subit celle de 

la société qui l'enfame, le modèle, et lui fait traverser 

les épreuves du martyre; le conte devient cauchemar. 

Selon Berkoff, vivre, c'est tirer partie 'de l'agonie. 

Mais qui sont ceux qui agonisent? Le monde ne peut 

évoluer que vers la décadence. Un monde cynique, 

à abattre. La musique parfois rassérène les esprits', surtout 

lorsqu'elle est le produit de l'e xigence. Rien de plus 

beau que l'exigence. Cela nous aide à vivre en liberté. 

Joël Jouarineau nous introdu it minutieusement 

dans l'application des règles du savoir. 

Qu'est-ce qu'une saison, dans le vertige du temps? 

Rien qu'un instant. Et pou rtant, elle est porteuse 

d'une espérance immense, car une énergie puissante 

la sous-tend. Calderon et Goethe dans leu r grand Théâtre 

du Monde mélangeaient les hommes et les divinités pour 

signifier notre petitesse. De ce fa it, ~Is inscrivaient 

aussi dans la grande Histoire narre perspicace existence. 

Notre histoire, celle de la Colline 

est aussi faite de rêves olympiens. Suivez-la. 

Jorge Lavelli 





Huit ans rlP 
, . 

rrpi'ltlOns 

o 

Depuis le 1 janvier 1988, date de la création du 

Public, le chef-d'oeuvre du Hthéatre impossibl~H de 

Federico Gartia Lorca. qui n',lvait jamais été 

représenté en france, le Théâtre national de la 

Colline aura programmé 70 spectacles, dont 

45 créations, et 32 pièces françaises. Un 

répertoire contemporain s'est ainsi constitué 

au fil des saisons, dont les lignes de force 

apparaissent plus nettement aujourd'hui: 

les grands inspirateurs de la dramaturgie de 

notre demi-siède. les inventeurs de codes, 

de formes, de mots nouveaux. Beckett et 

Ionesco, BiIletdouK et Weingarten, Arrabal 

e t Vauthier, y ont tout nature llement 

trouvé leur place, ainsi bien sùr que 

Gombrowicz et Copi, particulièrem ent 

liés au parcours de metteur en scène de 

Jorge Lavelli . Ces fondateurs semblent 

tendre la main 11 leurs ~ héritie r s~ , de 

Jean-Claude Grumberg, René Kalisky ou 

Roger Planchon 11 Gildas Bourdet, 

Philippe Minyana, Marie Redonnet, Yves 

Laplace, Serge VaHetti, Tilly ou Armando 

Llamas. Le théâtre européen a été lar­

gement représenté, des indi scutables 

classiques, Schnitzler, ou Valle-Inclan, aux 

HpharesH du théâtre d'aujourd'hui, Edward 

Bond, Tho~as Bernhard, George Tabori ou 

Slawomir Mrozek, et aux HiconociastesH tels 

qu'Elfriede Jelinek, Lars Noren, ou Steven 

8erkoH, dont Jorge Lavelli a fait découvrir le 

théâtre en france. Sans oubl ier le thé.!otre 

latino-américain: l'Argentin Roberto Cossa, les 

Chiliens Gaston Salvatore et Antonio de la 

Parra ... II ne s'agit pas là d'un "panorama" du 

théâtre contemporain, mais plutÔt d'une famille 

d'auteurs, qui ont en commun de questionner 

notre temps et notre société avec humour ou 

violence, et aVI!( une totale liberté: de traiter de la 

réalité au,delà de tout réalisme, Ils ont été servis 

par un groupe d'acteuu fidèles 11 la Colline -

presq ue une troupe, qui grandit de saison en 

saison ... 
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C. 3. 3. 

1895. Au greffe de la prison de Pentonville, 
on amène Wilde, Oscar, âge: 41 ans; situation 

de famill e ; marié, deux enfants; profession: 
éàivain. Quelques mois plus tôt, Wilde 
a été insulté par le marquis de Queensberry 
qui ne suppone pas sa liaison avec son fils 
Lord Alfred Douglas. Wilde a décidé, 
contre l'avis de ses amis, de lui intenter 
un procès qui se retourne contre lui. 
Craignant que le gouvernement ne soit taxé 
de complaisance envers l'homosexualité, 
le ministre de l'Intérieur poursuit Wilde à son 
tour. Ce dernier refuse de gagner la France; 
il est condamné à la peine la plus forte prévue 
par la loi pour "actes obscènes sur adulte 
consentant" ; deux ans de prison, au régime 
des travaux forcés. Dépouillé de son identité, 
il entre dans la nuit carcérale. 

Wilde est devenu C. 3. 3. En 1897, Wilde sortira 
de prison, vaincu, et s'exilera sous un nom 
d'emprunt à Paris où il mourra trois ans 
plus tard, dans un hôtel de la Rive Gauche, 
misérable et abandonné par presque tous. 
Wilde, de sa prison, a écrit: "Chacun de nos 
procès est le procès de notre vie entière, 
de mê_me que toutes les sentences sont 
des sentences de mort". C'est en pensant 
à ces mots que Robert Badinter a écrit C. 3. 3. 
en hommage à un écrivain homosexuel que 
la société victorienne, qui l'avait adulé, 
a injustement brisé, parce qu'il l'avait défiée. 

Robert all.dtnter, 

né en ln6, prOfesseur 

émérite de droit ;i 

l ' Universi té de Paris 1. 

est avocat au 

Barreau de Paris. 

Gnde des Sceaux 

Ministre de la justice 

de Juin 1961 il févri e r 

1986 , il a f"iI aboli r 

la peine de mort 

en France, supprimé 

les juridictions 

d'exception e t a pris 

de nombreuses 

mesures pour 

renforcer les libe rtés 

indiViduelles et les 

droits des victimes. 

Il a exerc e 

les fonctions de 

Président du Conseil 

Constitutionnel de 

mars 1966 à mars 1995. 

Il ~t l'auteur 

de L'Exécution (1973J, 

liberté, Libertés (1975). 

Condorce t, un intel­

lectuel en po11tlque, 

en col1" borat ion avec 

Elisabeth Badinter 

(1988), Ubres et ÉQ"aux. 

L'Emancipation 

des juifs 1789-1791. 

(1989), et La Prison 

répUblicaine (1992). 

Les oeuvres 

de Robert Badinter 

ont été publi ees 

chez Fayard 

et au Livre de Poche. 

• 
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L'Homme difficile 

Un ancicn palais à Vienne, en 1918. Le comte 
Hans Karl Bühl, trcmc-neuf ans, célibataire, 
y vit avec sa soeur Crescence et son neveu Stani. 
Doit-il aller ou ne pas aller à la soirée que donnent 
ses amis Altcnwyl ? La question pourrait être 
moins futi le qu' il n'y parait : parce que l''' homme 
d ifficile", revenu des tranchées de la guerre de 14, 
n'a rou jours pas le courage d'affronter la 
mondanité et ses malentendus, la conversation 
et son inutilité; pa rce qu'Anroinene Hechingen, 
son ancienne maîtresse, doit assister à la soirée ; 
parce que Crescence veut qu' il plaide la cause 
de Stani auprès d'Hélène Altenwyl, qu'il a sans 
doute aimée, qu'il aime peut-être encore; 
et parce qu'il fu it depuis des semaines le père 
d'Hélène, qui veut lui demander de prendre 
la parole à la Chambre des Pairs ... 

Autou r de l'homme étranger à ses propres désirs, 
paralysé par l'incompatibilité de la parole ct de 
l'action, Hofmannsthal met cn scène une comédie 
sociale qui nous rappelle celle de Proust; avec 
le même humour, la même finesse, et la même 
secrète nostalgie, il présente les tics et les ridicules 
d'une aristocratie déjà morte, d'un monde 
frivole et raffi né condamné par ce qUI s'est passé 
" Ià;bas" : cette guerre à laquelle on ne cesse 
de penser, et qu'on ne nomme jamais. 

HU(Jo von 

HofmAnnsthAl 

(It174-19l91. Viennois, 

contemporain (le RIlke 

et de Schnllzle r, 

poêle et romancier, 

essayiste , est d'abord 

cé lêbre e n France 

comme li bre tt Iste 

de Richa rd Stlauu 

(f lekt ra , le Cl'leval ie r 

à la rose, Ariane 

à Halles , la Femme 

sans ombre, lié lène 

d 'Egypte e t Arabella). 

On ~~nna i1 aussi 

certains de ses dremes 

(son "mystè re ", 

j ederm a nn, lié ';' la 

f~ndatlon du Festival 

de Salzbou.rg, 

ou la Tour, hommage 

à La Vie est un sOT'lgc 

de Calderon1, 

beaucoup m oins 

ses comédies: 

~es a daptations de 

Moliè re (les f&eheulI, 

l e 80urgeols gen tll ­

hommeJ, e t son 

Chef-d'oeuvre, 

l'Homme dtfl le n t . 
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A.toc 

De nos jours, à Ecclatambour, un pays ravagé 
par la guerre. Un vieux sage mourant fait 
promettre à son petit-fils, Arloc, de gagner 
l'Europe, pour y raconter l'histoire de leur peuple. 
Arlac voyag.c dans les 'bagages d'un couple 
de touristes belges: Jeanne et Léon, petits 
commerçants. A peine remis de leur stupéfaction, 
ils décident de le garder auprès d'eux. 
Dans la grisaille du quotidien, il innoduit 
la fantaisie, la poésie, la liberté ... et le trouble. 

Dans sa première pièce, Serge Kribus traite 
des questions les plus graves, et les plus actuelles, 
l'immigration, l'intégration, le racisme, . 
avec la pudeur de l'humour, et la feinte naïveté 
du conteur. Il nous plonge dans l'univers du 
conte de fées , mais aussi du conte philosophique, 
à la manière lég~ re et profonde du XVIII''''' siècle : 
·iI nous fait redécouvrir avec un regard neuf -
le regard de l'Autre- la réalité que nous 
croyions la plus proche, celle de notre société; 
et il nous aide à exorciser, par le jeu du théâtre, 
nos peurs et nos révoltes. 

SlIl'iJlI Krtbus 

est né en 1962 

â. Blulle ll es. 

Il a beaucoup joué 

au théâtre (Brecht, 

Moliè re , Shaw, 

Tchekhov, Hugo, 

Monthe rlant, 

Shakespeare .. .) 

et au cinéma, avant 

d'aborder l'écriture. 

Arloc ou le grand 

voyage est sa 

première pièce 

(1967) ; remarqué 

el encoura gé 

par Jean-Claude 

Grumberg, Serge 

Kribus écrit ensu1te 

Antonin e l Mélo<1le 

(19B9), Le grand 

retour de 60ris 

Spi el man 119911, 

Ca90ul (1993), 

RembouTse~ et Max 

et Gnberte (1994). 

Il a obtenu en 1994 

111 Prix dll la 

découverte t héâtrale 

attribué par 

la CommiSSIon de 

la Commtinauté fran­

çaise de Belgique. 

Arloc est la prem ière 

ptèce de Kribus 

jouée en France. 



Etudiants et moins de 26 ans. 

Un théltre ck qualit" 

.. un tlIIrif uttr. prlvU,," . 

. 160 f pour deu~ ~ loutes 

les repr(!sentations 

. Un abonnement très 50Upie 

a partir de 165 f ,pour 
3 spectade5, soit 55 F la pllKl!. 

UHiltr. au prix du cinéma" 

il l'appui du CIC Paris. les 1 000 premi~ res 

pilrsonn.s qui souscriront un abonnement 

4 spectades dans le Grand th"tre Wn6flci.ront 

d'un tarif de 180 F au lieu de 220 F. 101145 F 

1. place (référez-vous au bullet in d'abonne ment 

individuel. étudiant et moku d. 26 ans, 

4 et 3 s.pectad es. au centre ~ la brochure). 

LI! Cofllne ",a " vou. ,.~re. 

1..1 Colline se deplace rêgulièrement 

dans les Grandes Ecoles, Univefsitès 

et autre'> structures touchant 

les jeunes et y crée unI! animation 
ponctuelle. Au (OUI'5 de la sa ison 

94/95, la Colline s'est ainsi rendl,le 

dans plus de 50 établissements. 

.... CoUine vous donne la ptWOIe. 

le ~tre national de la Colline. 

en collaboration avec le Point 
Grandes Ecoles et Universitès 

et le CIC Pans. confie aux étudiants 

l'organMtion de dé~ts portant 

sur les pMnomènes polit iques 

OU faits de société qui sont 
à l'origine de j'écriture des pieces 

pr~tées dans le Grand thé~tre. 

La (o ll in~. votr~ , hé"'r~ 1 

Vite " vos ..-nctas 
pcKW noter .., cMtNts 

de la oison 95 f9' 1 

C.3.3. ,.,..,di 2B _~e 95 

Billy the Kid I"I"Io!rcjl 27 janvier % 

l ' Homme diffldle IN~ 16 .... 96 

Arloc ...... <1; I l juin 96 

Vous faftat partM- d'un BOE 

OU assoct.tion Mudt.nt. 
et sounailez partk~ à j'organisatÎOn. 
des débats 95/96, ren!.eignez-vous 

au. 4462 52 97 pour recevoir 

les textes des pièces de la saison. 

Vous d_irer pertldpet' 

.t ces d61Mts .., tMrt que 

specUteun. ucher que : 
· Ie jour des débats, l'horaire 

de Iii représentation est 

avarKé à 19h30 

. l'entrée vous y est prioritai· 

rement réservée 
. l'abonnemer"ll elle tarif t 60 F 

pour deux vous donnent 

droit d'assister à la repr~tation 

et au débat qui la suit 

Vous pou~l r'-vff dès 

a ujourd'hui pour '" re présen­

tations avec: dt bats. 
au théâtre et par t~l~phon., 

au 44 fi2 52 52 





Bulletin 
d'abonnement 

individuel, 
étudiant 
et moins 

de 26 ans 

M."'""', Mil. 

1 ! 1 

tl~"". boir •• ) 

Il retourner avec Vou. abonnez-vous pOur la première foi s au Thea tr" Mn"".1 de la Colli ne 1 

votre rè glement a u 
Théâtre national 

de la Colline, 

oui 

Service abonnement Notez dan5 le tableau correspondant le type et le nombre 
15 me Malte Brun d'abonnements souscrits 

75020 Pari~ 

Tarif ind ividuel avant le 15 aout [o~ "près le 15 3OÜl) 

QJ ,,~'"", .. . .. ,,,,,,,""",,, .. ,.""",, " '" Iml •. 
C Je >o~s<:ris " .... " .. ... Cartels) Colline 7 spectacles ~ 440 F 1465Fj •. 

. _ Ci-joint un chèql.te de F ~ l'ordre du TheAtre nat iooal de la Colline 

o 
u 

-

Tarif éludiant et moins de 26 ans Sur présentation d 'un justifi<atif 
Je \<lUS<:fll , ... ..... .. .. , .. .. Cartels) Collone 8 spectacles a 440 F .. . 

Je SOuS<:flS .. ... .. , .. . _" .. .. Cartels) CoIhne 7 spectacles a 385 F ~ .. .. , .. .. " .. ... .. " F 

(,-joint un chêque de F à l'ofdfe du Théâtre national de la ColI,ne 

~ Si vous souhaitez faire, dès maintenant, votre chaix de dates, 

C'O remplissez c. tableau. 

U 

Grand théAtr. dat~ choisie date de r~pli 

C_l.l_ Badinter 

Silly the Kid Ondaatje 

L' Homme d-Hidl. HoflTldnnsthai 

Arloc Kfibu s 

Petit thèitre' dal~ choisie date de repli 

Petra Von Kant F~ssbi nder 

Tuesday Bond 

Dé cadence Berkoff 

Allegria, opus 141 Joo~nne~u 

, 
·Pour mercredi, préci .... HM" matiné .. , ~S " soiré .. 



Bulletin 
d 'abonnement 

individuel, 
é tudiant 
et moins 

de 26 ans 
/1 r<1tourn<1r aV<1c 

votr<1 règlement au 
ThUtre national 

de Iii Co ll int", 

5t"rvict" abonne ment 

t 5 rU<1 Malte Brun 

75020 P" r;s 

u 
11) -u 
<IJ 
0.. 

'" 

Mumo. MIIô 

J II. 

....... ao ........... 

vous abonnn-vO<lS pOur la p ... m" , . foi. au T~~ue rlalion" oH l, COlli"" 1 
oui 

Notez da n. le table ;,.u corrupondant le type et le no mbre 

d'abonne menU souscrits 

Tari f ind;"'lduel avant le 15 aotlt [ou après IP 15 août[ 
Je SOUSCriS . _ _ ___ _____ abannement(s) " spectiKles iI ]2() f [34Of1 .. . 

Je souscrIS. abonnement(s) 1 spe<tacles Il 240 F [255l'1 .. . 

CiiOint un chèque de f ~ l'OId'e du T hé~ue n.Jl>Of1a l de la Col line 
Tarif étudiant et moins de 26 ~n1 1U' présentation d'un ju.!l li"ti! 

Je souscris , _ , abonne mentis) 4 ' P'lctad"s .i 220 F ....... ... .. ......... F 

Je SOUSCriS _ .. _ . .. abonntmf!nt (s) ] spectades il t65 F .. .. ......... ... F 

(j·pm un chkjœ de . F ~ l'ord~ du Thèàue !\illONl de la CoUine 

l e théilre au prix du cinema 
Je SOUICJlS abonnement(s) 4 ~IIH du Grand thü t' e 6; 180 F " ... F 

(I.)O,nt un ~ de .__ , , F il l'ordr,, du Thé~tre r'riItronal de la Colline 

Vous avez plusieurs abonnements avec le m~me choix de spêctade, 

remplin el U! tableau. Vous avez plusieurs abonnements , Vl( des cho ix 

de spectacles différenu, phol<xoplu aUlanl de foi. que né<:eu aire 

ce lab le.u, Attention, vous ovez choi.ir .... mo ins 2 spectacles 

- dans la Grand thé.t •• 

<IJ 
..q-

-C 
<IJ 

E 
<IJ 
C 
C 
o 
.n 

11) 

C.l,l. a.d'Oler 

l 'Homme diffi<.ile Holmannstt>al 

Petit thélt •• - 4 SpeCt 3 ~t 2 dates chor*s 

P. tT. Von Kant Fa»b,ncIer 

Tuesday 80rrd 

Décadence Berkofl 

Allegrla, opus 141 Jouanneau 

• ""ur meruedi. pr«iHz . ".. marinN. · S· "';rM 



-v ro Curieux de votre époque -V Vous aimez le théâtre contemporain 

Q; Vous aimez découvrir de nouveaux auteurs 

Q. Vous venez plus d'une fois par an :. la Colline 

VI 
Souscrivez 

("t""'\ un abonnement 4 ou 3 spectacles 

Une formule souple 

Vous composez votre abon nemerlt comme vous le souha itez 

( au moins deux spectacles dans le Grand t h é~t re) - Une formule simple 
C 
<li 

E 
Vous ChOISissez vos dates dans les quatre premières 

semaines de représentation. en uti lisant les contremarques 

( billets non datés) que nous vous adressons 

ou 

<l> Vous préférez réserver vos dates dés la sousUlplion, 

C ~OU5 recevrez alors ~os billets a domiCile 

C. (attention, les bi llets ne SOM ni repr is. ni échangés) 

o 
1""'\ Une formule économique 

.....- Jusqu'à 45 % de réduct ion sur les spectacles 
11:) 

..J 
et plus si \/OUS sousCrIvez avant le 15 aoii t 

Un tarif réduit sur les spe<tac!es non chOisis d.Jns 

votre abonnement (110 f au heu de 160 f) 

La lettre aux abonnés sur les i!ctivi tes du TheAtre 

Tarif individual . v.nt la 15 . out OU aprèrle 15 août 

4 sp"'ctac1es 320 F 340 F 

3 spectacles "H 2SS f 

4 sp<KUcies l spectacles 

Tarif group'" (. 10_1 32t F 240 f 

Tarif étudiant .. ·", 26 ..... 220 F 165 f 

lU li.ude 640F lU IIl u d l 480 F 



Curieux de votre époque 

Vous êtes passionné(e) par le théâtre 

Cl) contemporain et ses auteurs 

C 
Vous êtes interessé(e),par l'intégralité 

de notre programmation 

...... Vous souhaitez participer ilia vie de la Colline -- Souscrivez une Carte Colline 

o 
u 

8 ou 1 spectacles, et bénéfidez de; 

Jusqu'à 60% de réduction et plus encore 

SI vous souscrivez avant le 15 août 

Le libre choix des dates sur toutes les représentations 

La priorité de réservation 

Un tarif préférentiel pOUf les amis qUi vous 

accompagnent (soit 110 F, offre lim itée à 2 places 

par spectacle par Car te Colline) 

Un tarif préférentiel sur les films projetés 

au Théatre de la Colline dans le cadre de CINéMEMOIRE 

SO% de réduction sur les publications payantes du Thé~tre, 

5% de réduction sur tous les ouvrages vendus 

~ la libra irie du Théâtre 

La lettre au)! abonnés sur les activités du Théatre 

Envoi gratuit il domicile du journal " Le Public .. 

Et aussi des contacts privilégiés avec d'autres 

partenaires culturels: 

Tarif groupe il titre individuel sur le laissez-passer 

95/96 du Centre Georges Pompidou 

Possibilité d'acquérir à tit re individuel des carnets de 

dix chèques cinéma, CI tarif rédu it. valables un an, 

sept jours sur sept, dans plus de quarante sa lles de Pa ris 

et région parisienne 

Tarif Individue l avant le 15 ao,;t ou aprè<: le 15 anut 

8 spectacles 500 F 530 f 

7 spectacles .. " 465 F 

8 spectacles 7 spectacles 

Tarif groupe 1. 10".." 500 F MO. 

Tarif étudiant ,, · "" l~.,,, ... , 385 F 

au lieu de \280 f au lieu de tt20 F 



Bulletin 
d'abonnement 

collectivité 
et groupe 

d'amis 
à partir de 

10 personnes 

.... Mm<. Mil. 

<o1I«,i.r •• 

1 1 1 "xl. ".,.' 01 . illo 

à retourner avec Vou. abonnez-vous pour la premièr. foi , au Théatre ,",uoo,)1 de la Col lin ~? 
votre règlement au 

Thèâtre national 

de la Coll ine, 

Service collectiv ité! 

IS rue Malte Brun 

75020 Pari ~ 
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Tarif co llectivité et groupe ;\ partir d" 10 p"rsonn"s 

Je sou",ri! . atx:>r"l nemO!f\I(I) 4 speclade~ à 320 F ~ 

Je >ou"" i!. a bonnemenl (~) 3 spectacle5 ~ 240 F • . .... F 

Ci.joinl un <hèque de F ~ l' ord re du Théat'e 'lational de la Colline 

Vou. avez choi.i p lus ieurs abonnements avec 1" même choix 

de 5p"ctacle, remplissez c" tabl"au, 
Vous avez choi.i plusieurs abonnements avec des choi~ de spectacles 

différent •. photocopiez autant de lo i. que noke .. ai re Ce tabluu. 

Attention, VOU$ devez choisir au moins 2 spectacles 

dans le Grand théâtre 

Grand théâtre 4 ,pe" 3 spe<1 

C.l.l. Badi nter 

811y the Kid Ondaa' je 

L'Homme d"fficile Hofm~nnSlna l 

Arloc Kribll> 

P"tit théâtre ' 

Petr .. Von Kant Fa"birlrlt r 

Tuesday Bond 

Décadence Ber'olf 

Allegria, opus 141 Jouanneau 

'Pour mercredi. pr~d.ez "M" matin~e, ·S· .oirée 



Bulletin 
d'abonnement 

collectivité 
et groupe 

d'amis 
à partir de 

10 personnes 

M.Mm<, MIl< 

1 1 1 
. ill< 

t. !fptlGn. (j ... "w J 

à retourner avec Vous abonnez-vous pour la première foi, ~u TMatr. national de 1. Coll ine ? 

votre règ lement au 

Thé"'tre national 

de la Colline, 

Service co llectivi té~ Notez dans le tableau suivant le type e t le nombre 

15 rue Malte Brun de Cartes Colline souscrites. 
75020 Pa ris 

Tarif collenivlté et groupe à partir de 10 personnes 
<IJ 
C 

Je wUS(fis Ca rte{s) Col li ne 8 spectacles ~ 500 F .. .. "" ... "" ... .. F 

-
o 

u 

<IJ -.... 
<0 

U 

Je wuscris . .. ... .... . Ca rtels) Col li ne 7 spectacles à 440 F 

Ci'Joint un chèque de ... ... .. .......... F à l'ordre du Théotre nationa l de la Colli ne 

Si vous souhaitez faire, dès maintenant,. votre choi" de dates. 

remplissez ce tableau. 

Grand théâtre dale choisie dote de repli 

C.l.l. Sadinter 

Billy the Kid Ondaatje 

L'Homme d'fficile Hofmann'tha l 

Arloe Krib", 

Petit thél tre' date de r!!'P li 

Petra Von Kant Fa,sbinder 

Tuesday Sond 

Décadence Ber~off 

Allegria, opus 147 Jouan~au 

'Pour mercredi. précisez "M" matinée, "S" soirée 

Afin qu e tous 1 ... titu laires de 1. Carte Colli ne puis,en! f !re inform~. à leur 

domicile de. avantilges qu i leur sont r~efV~s, communlque •. nous 

le u~ coordonn~es , ur papier libre. 

, 





àdeux 
• c est mIeux ... 

moin s de 26 a ns. 

160 F pou' deux 
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mi dis 
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Rainer Werner Fassbinder 

lelle 1'3nÇOlfi, 

Sylvie Muller 

"....,.n ,,~ 

Michel Hermon 

assio;tlnl ~ t. ~ ffi seMe 

Jérôme Chappane 

dkoI I ve< 

Chilntal Thomas ~ Boisse 
MI~ Even 

~o>\umes 

Chi Klmlong 

lumitre 

Franck Thévenon 

Suzel Goffre 
El ..... Lowemiohn 
Magal~ Pillard 
)OSIM>! 5toleru 
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Philippe Sturbelle ThUIr. naUo .... 1 
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Les Larmes amères de Petra von Kant 

A Cologne. Petra von Kant, célèbre styliste de 
mode, cohabite avec Marlene, qui lui sert de 
dessinatrice, de secrétaire et de domestique. 
Elle commente son récent divorce avec son amie 
Sidonie, quand survient Karine; Petra tombe 
aussitôt amoureuse de la jeune fille, lui propose 
de devenir mannequin, et de vivre avec elle. 
Sous les yeux de Mariene, spectateur silencieux, 
la passion de Petra se transforme en descente 
aux enfers; les rapports de forces qu'elle avait 
voulu rompre en quittant son mari, qui n'avait· 
pas supporté sa réussite, se reconstituent 
avec Karine, fi lle d'ouvrier, attirée par le succès, 
qui ne vem renoncer ni aux hommes, 
ni à son man ... 

Peut-il y avoir "égalité" en amour? 
Peut-on échapper au désir de domination, 
il la peur d'être le plus fai ble en aimant 
davantage, à l'exploitation des sentiments, 
au troc et à la stratégie? Dans cette pièce qu i 
met en scène sept fe mmes, ct dont il a tiré 
un fi lm célèbre (interprété notamment par Hanna 
Schygulla ), Fassbinder analyse avec un regard 
aigu et critique les rapports des sentiments 
et de la société : l'amour est·il, selon le titre 
d'un autre de ses films, "plus froid que la mort" ? 

Rainer Werner 

~ .. sshlnder (19<1e.·1982) 

aborde le lhéâtre il. 

l'époque du mouvement 

étudiant de 1967·1968 

à MUnich: de 19e.7 

il. 1971, à l'Al<tlontheale r, 

puI s à l'Anlitheater, 

" collectif" thU.t ral 

auquel appartiennent 

notamment Hanna 

Schyqulla ellnqrid 

Caven, il écrilla plupart 

de ses pIèces : Le Bouc, 

Du Sang sur le cou 

du chal, Anarchie en 

8avlère, Les Larmes 

amères de Petra von 

Kant, et celle Qui sera 

la plus Jouée, Liberté 

il. Brime. Il rhlhe 

également de nom· 

breuses adaplations, 

d'après Marlelulse 

Flelsser, John Gay, 

Goldoni, tope d.e Vega. 

Sa dernière pièce, 

La vme, l'ordure e t la 

mort, est trh contestêe; 

en 1975, 11 démissionne 

de la direction du 

Theater am Turm de 

Francfort , el se co nsacre 

eKclusjvemenl au 

ci néma. Il a réalisé 

41 fil m s, dont le Droit 

du plus fort, Maman 

Kilsters s'en va au ciel, 

Roulette chinoise, 

Le Marla;e de Maria 

Braun, l'Annêe des 

trehe lunes, Berlin 

AleKanderplat~ d'après 

le roman de 00h1ln. 

Son dernier film 

est Querelle, d'après 

le roman d e Genét. 

m l 
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Tuesday 

De nos jours, en Angleterre, une chambre 
d'étudiante. Irène prépare ses examens. 
Son ami, Brian, soldat, engagé dans une guerre 
lointaine, fait irruption dans la chambre: 
il a déserté, et lui demande de le cacher, 
Irène rente de lui arracher des bribes de son 
histoire, mais le père rentre à la maison . 
I~rian cache son pistolet sous l'oreiller .. . 

Tuesday est la deuxième pièce (après Maison 
d'arrêt) que Bond ait écrite pour la télévision: 
elle lui a été commandée par la BBC, à l'imention 
d'un public de jeunes. Il y traite les thèmes 
majeurs de son oeuvre, la violence ct la guerre, 
l'u5.1ge et l'abus de l'autorité, la relation mortelle 
du père et de la fille, de façon plus épu rée et 
plus directe que jamais: comme le microcosme 
familial reflète la société toute entière, 
la petite chambre devient la scène de l'univers; 
dans ce huis-dos, en quarre-vingt-dix minutes 
qui vont bouleverser la vie des Hois personnages, 
se concentrent toute la tension, toute la fureu r, 
toutes les comradicrions du monde extérieur. 
Et sc pose à nouveau la question qui ne s'adresse 
pas seulemellt aux adolescents: qu'est-cc 
qu 'un être humain, dans une société qui a perdu 
son humanité? 

Edward Bond 

est né el"l !93~ 

& Holloway. dans 

le Hord de LOl"ld res. 

Il eollabore à partir 

de la fin des années 

cinquante avee 

le Royal Court Theatre, 

où sont créées ses 

premIères pIèces : 

Le Mariage du pape 

(The Pope's weddinç), 

Sauyés (Sayedl, Route 

étroite yers le Grand 

Hord (Harrow Joad 

to deep Morth), 

Demain III yeille 

(Early mornlnçJ. 

n est l'auteur de pres 

de trente pi èces, 

d'un IIYrel d'opéra 

(musIque de Henze), 

de scénarios de films 

(dol"lt Blow up 

et MIChael KohlhaasJ. 

Tuesday est 

'Ill trOisième piéce 

de Bond prése ntee 

oS III Colline, apres 

Summer (1991, mIse 

en scène de René 

LQyQn) et Maison 

d'arrét (Ol1y's Prison) 

(!993, mise en scène 

Jorçe Layel1t). 

Il 
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Jean-Marie Bourdat 

teXle """,,"1 mon'gr. phiq .... 

Steve" Berkeff Cécile Bon 

traduit ~ 1'3Og la;, PolI 

Geoffrey Dy50n 

el Antoinette Monod 

maquillage 

Catherine Nicolas 

.. ~ 
m"" "" sc~.... .M i~1 Aumont 

Jorge !.avelll Chmt;'"" Cohendy 

<ollobo<alioo Production 

il la mi", en ",è~ du Théâtre national 

Dominique Poulange de la Coll ine 

\(~nogr.>phi. lt te,te de 1. pie<:. 

Pa,e est pot> .. aux td itiorn 
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Jean-Miehel Adam 

"",lume' 

Francesco Zito 

lurnif1r. 

Jacky Lautem 
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Décadence 

Dans J'Angleterre de madame T hatcher. 
Steve et Helen, sa maîtresse, en tenue de soirée, 
boivent un cocktail: Steve craint d'être Suivi 
par un détective engagé par sa femme, SybiL 
A la scène suivante, ils se transforment 
en Sybil et Les, détective privé et amant 
de Sybil : IOUS deux complotent la mort 
de Steve", Les deux couples échangent à distance 
les messages de haine et de désir; mais cette 
rivalité sentimentale cache une riva lité socia le 
ct po li tique : dans sa langue crue, ord urière 
et lyrique, Berkoff décrit ici j'affrontement 
d'une petite-bourgeoisie frustrée et 
d'une aristocratie saturée de luxe et de luxure, 
minée par l'ennu,i, l'Qurrie par le racisme. 

Décadence est la troisième pièce de 
Berkoff montée par Lavelli à la Colline, 
Créée en février 1995, ellc a connu le même 
succès que Greek er que Kvetch , 

• Mar/on Th~baud, Le Figaro Madame 

"Lavelli retrouve 8erkoff e t prouve qu'il sait monter 

comme {rersonne ce thé~tre qui ~chappfl au réalismfl 

et atteint .1 l'universel, Un pari r~IJJSi," 

• Odile Qu;rot. Le Nouvel Observ, teur 

"Un face·.I·face époustouflant: Aumont·Cohendy. 

Lavelli Ifls épingle d,ms une aréne sans merci, " 

• Christophe Barbier, Le Point 

"Les deUil com~iens sont formidables, au sommet 

de leur art, ils illuminent le teilte, et le plaisir est immense" 

• Frédéric Ferney, Le Figaro 

"C'est jubilatoire, outrancier, scanda/eul<, poétique. 

Moi, franchement (adore, je pleure de rire ... " 

• G~r.rd Biard, Charlie Hebdo 

~La ~tire est monstrueuse, l'ordurier tOIKhe au sublime· 

• Arlette Frazier, Parisco~ 

" lavelli qui dlfend avec bonheur un cflrt.,in théAtre 

dfl /Ibert" a rlglé cette joute poétique, scandll/euse et 

superb~ .. Une belle ,,"unite e t un moment fort de thé~tre " 

Sieven Berkoff 

es l né à Stepney, 

dans un quartier de 

l'Eut End londonien. 

Il fonde le London 

Thu lre Group pour 

creer ses adapta tions 

de KMka (La Colonie 

pént ten tl alre, 

La Meta morphose, 

Le Procès) ; 11 monte 

sa premlere plece, 

Eut, au FesUval 

d'Edimbourq en 1975, 

el devIent aussitôt 

l ' un des auleurs 

les plus discutés 

du theilre anQlais. 

Ses pi lices suivant es, 

Décadence, Greek, 

Karry's Christmas , 

Lunch, West, Coulez 

le BelQrano, Massaqe 

ont été jouées dans 

le monde entier. 

Comme metteur 

en scene, Berkoff 

a no tamment monté 

Hamle l, Macbeth, 

Salo m é, Co"'olan. 

Au cinéma, Il a Joué 

entre au tres dans 

Oranqe mécanique, 

Barry Lindon, 

Octopussy, 

Le Prisonnier de Alo ... 

n vient de tirer un 

film de Cécadence, 

qu';l Interprete 

lul·méme avec 

Joan CollÎl'l$. 

Il 
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Allegria opus 147 

Deux jeunes gens, Virginie et Thomas, 
imerprètent le début de la sonate pour alto 
cr piano de Chostakovitch. Pour la J71'emière 
fois depuis quinze ans, Dimilri, le vieux 
professeur de Virginie, est en retard; 
il donne aujourd'hui sa dernière leçon ... 
Mouvement par mouvement, le fll<lÎtre guide 
son élève au coeur même de la sonate: jouant 
de l'agressivité ct de la tendresse, de la cormivence 
el de la brutalité, de l'allusion ct de l'insulte, 
il la conduit pas à pas vers la vérité de la musique. 

Ceue "comédie musicale pour alro cr hOlllme 
seul", dont la partition dc Chostakovitch 
est le fil conducteur, ne parle pas seulemcnt 
de musique: à travers ce qui pOUTr:tit être aussi 
une répétition de théâtre, ou le travail d'un 
écrivain sur son manuscrit, Joël Jouanneau met 
en scène l'art et sa règle, la discipline ct la liberté, 

, la technique et l'invention, la création ct son 
exigence presque morale; mais il évoque aussi, 
avec humour er passion, la mémoire 
ct l'enfance, l'amour, l'hisroire Ct la guerre ... 
La leçon d'interprétation se fair leçon tie vie, 
d'ascèse, et de joie. 

Jool Jouanneau 

est 1141 en 19~&. 

EI1 1985, 11 monte 

SolI, première pièce, 

Huit d'oraqe sur Gaza, 

au Théltre de Poche 

de Genève. n mène 

désormlls de front 

écrit ure e t mise 1111 

scèl1e: comme 

meHeur el1 scène, 

Il trlvaille réqUllè' 

rement avec Olvld 

Warrtlow (L'Hypothèse 

de Plnqet, Mlnelti 

de Thomas Bernhard .. 

L'inquhitoire de 

Pinoet, Au Coeur 

des tél1èbres d ' après 

COl1rld, En l tt e l1dant 

Godot, la dernière 

bande et Complonle 

de Beckett). Il a 

éoaiement ldapté 

et monté les fl1fants 

Tanl1er, puis l'Institut 

Benjamenta de 

Robert Walser. 

Joël JOUll1!1eau 

est l'all teur de Kiki 

l'Indien, comédie 

llplne, du 8ourrlchon. 

comédie rurale, 

de Mamie Ouate en 

Papohle, coméd ie 

insulaire, de Gluche 

Uppercut, comédie 

urbaine, du Marin 

perdu en m er, 

comédie Insulaire, 

e t du Condor. A \a 

rentrée \995, Il mon· 

tera Fin de putie avec 

Heinz et Oayld Bel1nent, 

etl'adaplalton qu ' il 

a réalisée d'aprés 

L'Idiot de Oostol"eyskl. 



CIC Paris mécène du théâtre 

La rencontre entre le OC Paris et le Théâtre national 

de la Colline s'est produite en 1994 lorsque Jorge lavelli 

décida de mettre en scène la pièce de Slawomir Mrozek : 

"l'a mour en Crimée". le dramaturge polonais reçu 

en effet pour la commande de ce texte, le prix Ctc Paris 

Théâtre 93 qui dotait ainsi la pièce des moyens 

nécessaires à son montage. 

Cette aventure passIOnnante de la creation et de la 

naIssance d 'une oeuvre permIt au Ctc Paris de travaIller 

en etrOlte collaboratIOn avec le Theâtre de la CollIne. 

La reusslte de cette premlere expenence amene 

aUJourd'huI le ClC Paris a renouer avec le Theâtre 

de la Colline en decldant de soutenIr sa politIque 

dynamIque et orIginale en faveur des jeunes. 
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DI .. ".",~. la p" bllcallon 
Jo'ge lavell l 

Rouel ou, on ch . r 

C'es t facile de venir à la Colline! 

Th'lIit •• national d. la Collin . 
15 rue Ma ne Brun, 15010 P.,I. 

Accè. p'" le mélTo Gambell .. 
eu, ,16·60 ·61·69 ' 101 

Ta~1 . Stallon Ga mbetla 

Pa,kln~ p~~ a n!. BP. l a 7 ru . d . ' GAtin e , 

Du thélot •• il tout. h. u.e 

Gr.nd thi"tTe du mar di au ",med l lOhlO. 

dlma neh . 15hlO 

Pem thé"tre du m. 'dl.u . a me dl 21h. 
dlmonche 16h. m eTc, edl Ilh JO 

La Colline vous accu e ill . 
1hlO . va nt I ~ . e pré$entatlon 

· le ba r'Tutau,a n! convivi a l 
· la Il b,a lY le 

- l e v e ,!i~i , e g ratuit 

• l e' . xpo'lIl on< 

P.lx de. pl.( .. s h o ro a bonn .. m .. nt 
h,jf Individuel· 160 f 

Etudia nt 01 mo ln . de 26 . n. 
· 160 f POU T dou •. u no pl a ce 110 f 

Alain htgé Collectivite, g,oupe li. parU, de dl. pe.,onne., r n 1 1 i n Coa ul io n p "'rce hO~bornn'le nta' 110 f l 0 ~ 
Claud. fmm. Gul llâumln Pour r,g va r. in~til .. il ! •• if PlaÇ. 

Collabo,at lon 

Jo celyne Au g le, 

.. ,1"" do 
f .. ble nn. A.yn.l 

ot Armene Stiplen 

le onoq,apnte 

Mlehile f lnt 

Publ lc tl é 

Domlntq". P ... 

l oero!arla l 

Christel G .. sle 
flo ,enc~ T~omu 

Conception qT& ~~ I ~u. 

M!chal Satory 

~ho ' o eOuv O,'u," 

loIyT 1oI" .. t .t 

Réo ll U Hon ' ec nnl~uo 

m 

Pa, téliphone . H 62 52 5/ 

du ma rd i au , ~me ~1 de lIh It. I Oh 0' le lund i d e IIh ' 18h 

Pa, cOTTe.pondanee . JO lnd'e It. voho '''qlemenl 
une e nveloppe timb'o e el prOPO," , un o dal e d. repl i 

Té lécop ie ' H 6/ 5l 90 
Points de ~ente ' Agences, fH,o, C , 

VITgin Mo ge ,lof. , 3615 T~EA, "ance BllI e l< 

SI vous p." f" r.z pass.r 
Au Théi.l.e · du mard i ~u .ame dl de lIh ~ 20 h 

· dlm. de I~ h A 17h. lundi 01 ph lode , de .. Iach e d. IIh i. 18h 

· Juill e' 01 aoQ l, du lundi eu vendudl de l_h" 18h. 

1 • •• medl cio IOh" 1_ h 

Accueil des handlnpés sen.oriels 
· Hou, moUon . ;' la d l.po'Won d o> non'veya nH d .. cuque , 

•• n. ril di ffu ,an! "ne de<crlptlon du ,poetacle, pou, 
c.,l a ln .. ,ep, i .. nlalion, don, 10 Gr.nd Ihéi t.e Id e" ' ''., ',,1 
· Pou, le, maj·.nlendonj •• ce , me me, ca'qu .. amp llfl e nl 
le ,on e l ,on! dl . ponl~l e , a lout e , 1 .. ," p,ésenta 'ion. 

d ... G,.nd 01 du Pe l.llhU'" 

Info rmations coll e ct lvit"s e t enseigne m e nt 
secondaire · 1040.,1. Thére,. Hetler· tél H 62 ,2 21 

tnform.1ions " tudlant, moins d e l6 anl, 
.. nl.illn . m a nt lup" .ieur . A.mell. ~t.plen . 1,,1 H 62 SI 97 

Dptions U ." ... va tions groupe 
(.II partir de 10 p .... onn.I)· H 61 SI lO 

Envoi d e brochure lU. oi mpl ... pp. I . ... H 61 51 51 






